
 

Seigneur, le printemps arrive 

et je veux faire le ménage de ma maison. 

Je t’entends cogner à ma porte, 

mais la serrure est gelée, et la table, encombrée. 

Au fil des ans, la peur a envahi mon esprit 

et l’ambition a voilé les fenêtres de ma conscience. 

Dans mon cœur s’accumulent les compromis, 

les trahisons et le mensonge. 

Pourtant, j’ai faim de ta vérité 

et mon âme aspire à se réchauffer 

au soleil de ton amitié. 

 


